INTRODUCTION AUX ORDINATEURS PERSONNELS

Traduction intégrale (et très littérale) du texte « An introduction to personal computers »

NB : mêmes conventions typographiques que pour la traduction des phrases de la Ration de Survie.

Les différent(e)s tailles (gabarits) de PC

Un ordinateur de table/bureau (tour) est un ordinateur personnel conçu pour « usage » (être utilisé) sur une table ou un bureau, « comme opposé aux » (par opposition aux) laptops (UK)/ notebooks (US) portables.  « Vous pouvez » (on peut) acheter un ordinateur portable « avec les » (doté des) mêmes capacités qu’une tour, bien qu’ « ils » (les portables) soient  généralement plus coûteux. « Les netbooks ainsi appelés » (les netbooks, ou ultraportables, comme on les appelle) sont de petits ordinateurs [qui sont] moins chers et plus légers que les portables « de taille entière » (de taille standard). Ils sont souvent utilisés (on les utilise souvent) comme deuxième PC pour surfer sur internet « pendant qu’on est en route » alors qu’on est en déplacement / pour l’internet mobile.

Les gros systèmes (mainframes) sont des systèmes très puissants qui peuvent gérer plusieurs centaines d’utilisateurs à la fois. Ils sont généralement utilisés par les banques, les compagnies d’assurance ou les organismes gouvernementaux.

Les principaux composants d’une tour

  (les portables sont légèrement différents)

Le boîtier/chassis de l’ordinateur contient les principaux composants d’un système informatique.

L’alimentation transforme le courant alternatif « qui vient d’une prise murale » (fourni par le réseau) en courant continu que le PC est capable d’utiliser.

La carte-mère est la principale carte à circuits [imprimés] d’un PC. Le processeur, ou Unité Centrale de Traitement (CPU), est la puce principale (la plus importante) d’un PC. Le processeur s’insère dans un connecteur (socket) situé sur sur la carte-mère.

Les cartes d’extension s’insèrent dans des connecteurs (slots) d’extension sur la carte-mère. Ceux-ci [vous] permettent d’ajouter de nouvelles fonction(n)alités à un PC. Un PC « vient » (est vendu) en général avec plusieurs cartes d’extension : la carte graphique génère les images affichées « par » (à) l’écran (un câble la relie à l’écran) ; une carte son permet au PC de « jouer » (reproduire) et d’enregistrer du son de grande qualité, que l’on peut entendre au moyen de (grâce à des) haut-parleurs ; une carte modem permet à « des » (plusieurs) PC d’échanger des informations via les lignes téléphoniques (vous aurez besoin d’une telle carte si vous voulez vous connecter à internet) ; une carte réseau permet à plusieurs PC reliés entre eux de partager/mettre en commun des fichiers et des imprimantes.

La plupart des cartes-mères récentes sont livrées avec les fonctions graphiques, audio, et les circuits pour la mise en réseau « construits dedans en tant 

que norme » (la norme est actuellement d’intégrer les fonctions… à la carte-mère). C’est ce qu’on appelle carte graphique / son/ Ethernet intégrées ou sur la carte-mère. Mais étant donné que les fonctionnalités intégrées ne peuvent pas être mises à niveau (étant donné qu’il n’y a pas moyen de remplacer ces composants intégrés à la carte-mère par des équivalents plus performants), les utilisateurs « de puissance » (exigeants) ont tendance à préférer les solutions dédiées (sur une carte distincte).

On peut augmenter la puissance de traitement / calcul d’un système informatique en remplaçant le  processeur [par un nouveau]. Ceci est appelé (c’est ce qu’on appelle) mettre un système à niveau. Le fait de remplacer une carte d’extension ou un autre composant matériel est également désigné par le terme de mise à niveau.

Le CPU (processeur) est le cœur de l’ordinateur. Le processeur lit les instructions (les programmes) et les données stocké(e)s en mémoire vive, traite les données selon les (en fonction des) instructions, et réécrit les résultats en mémoire. Ensemble, le processeur et la mémoire centrale constituent la partie centrale de la machine ; les composants tels que le disque dur ou la carte graphique sont périphériques par rapport à cette activité centrale, et sont, pour cette raison, désignés sous le nom de [appareils] périphériques.
E/S et stockage de masse

Le processeur communique avec les périphériques d’entrée, de sortie et de stockage de masse pour effectuer (remplir) ses tâches.

Les périphériques d’entrée tels que claviers, dispositifs de pointage (souris, pavés tactiles, boules de commande, manettes de jeu), écrans tactiles et micros permettent à l’utilisateur de communiquer avec l’ordinateur. On peut les utiliser pour entrer des informations et émettre/donner des ordres (commandes) au PC. Les périphériques de sortie permettent à l’ordinateur de communiquer avec vous (l’utilisateur). Des informations sont affichées (s’affichent) à l’écran, une imprimante crée des exemplaires papier des documents que l’on travaille/modifie sur écran, les haut-parleurs produisent du son.

Les dispositifs de stockage de masse contiennent les informations qui doivent être utilisées par le processeur. Les disques durs, les SSD (= disques 100% électroniques, sans parties mobiles), les disquettes « maintenant mortes » (qui ont disparu à l’heure actuelle), les CD-ROM et DVD, les clés USB… sont tous des appareils de stockage de masse. Ils stockent les données « sur une base » (de façon) permanente, c’est-à-dire qu’ils conservent leur contenu même quand « l’électricité  est éteinte » (quand le système est mis hors tension). Vos (les) données et les [programmes d’] applications (traitement de texte, tableur, logiciel de base de données…) doivent être chargés en mémoire vive à partir du disque dur du PC avant que l’on puisse travailler avec elles (pour pouvoir utiliser les données et les programmes qui se trouvent sur le disque dur, il faut d’abord les charger en RAM). L’accès aux données est beaucoup plus rapide à partir de la RAM qu’à partir du disque dur. Inversement, quand on sauve un fichier, le système l’écrit sur le disque dur.

La mémoire et le bus primaire

La mémoire centrale du système est appelée mémoire à accès « aléatoire » (direct) ou RAM.

La mémoire vive est une mémoire de type « à lecture et écriture » (dans laquelle on peut lire et écrire). « Accès direct » signifie que le processeur peut lire ou écrire en mémoire de façon non linéaire : il peut accéder à n’importe quelle cellule de mémoire indépendamment de son emplacement physique, et le temps d’accès est (sera) toujours le même. Le terme était utilisé à l’origine pour distinguer les puces de mémoire de la bande magnétique, « qui peut seulement être accédée » (à laquelle on ne peut accéder que) de façon séquentielle ; c’est-à-dire que pour accéder à des données stockées sur bande, le processeur doit lire toutes les informations enregistrées sur la bande jusqu’à ce qu’il trouve les données « qu’il » (dont il) a besoin.

La ROM (« mémoire à lecture seule », mémoire morte) est un autre type de mémoire à partir de laquelle on peut seulement lire les données - mais elle aussi est à accès direct ! (Les termes français de mémoire vive et mémoire morte sont plus précis.) Les informations stockées en RAM sont perdues quand on éteint le PC : on dit que la RAM est une mémoire volatile (temporaire), tandis que la ROM n’a besoin « d’aucune électricité » (n’a pas besoin de rester sous tension) pour conserver ses données. Le BIOS d’un PC est classiquement contenu en ROM. Le rôle du BIOS système est de faire démarrer le système, de reconnaître les « appareils matériels », et de localiser et lancer le système d’exploitation. Une fois que le SE est chargé en mémoire vive, le BIOS travaille ensuite avec lui pour interagir avec le hardware.

Le processeur et la mémoire sont reliés par un bus système rapide habituellement appelé bus primaire (FSB). Le FSB est composé de trois jeux de conducteurs électriques : le bus d’adresse, le bus de données et le bus de commande. Le bus d’adresse est utilisé pour spécifier l’adresse de l’emplacement en mémoire où les données doivent être « prises » (lues) ou « remises » (écrites). Les données et les instructions voyagent vers la RAM et à partir de la RAM sur le bus de données. Divers signaux qui régulent l’échange d’informations entre le processeur et la mémoire voyagent sur le bus de commande. Toute cette activité est gérée par le chipset système.

Le chipset système

Le chipset (jeu de puces) (parfois appelé aussi « noyau logique » du système) est l’un des composants les plus importants de tout système informatique. Il fait partie intégrante de la carte-mère, et, contrairement au processeur ou aux cartes d’extension, il n’y a pas moyen de le remplacer [par un nouveau]. Si l’on veut profiter des fonctionnalités améliorées (plus avancées) d’un nouveau chipset, on doit acheter une nouvelle carte-mère. Les fabricants de processeurs mettent au point des chipsets « pour aller avec » (spécifiquement conçus pour) une série (gamme) de leurs processeurs. 

Le chipset agit comme un agent réglant la circulation  [du (dans le) PC], gérant (il gère) les transferts de données entre les différentes parties du système. Les caractéristiques du chipset déterminent / dictent « quel » (le)  type de mémoire, de disque dur ou de carte graphique que «  votre » le système pourra d’utiliser, à quelle vitesse le bus système pourra fonctionner, et beaucoup (bien) d’autres caractéristiques du système. Tout nouveau composant ajouté au système doit « être supporté » (pouvoir être géré) par le chipset.

Le terme de « chipset » est aussi parfois employé pour « se référer à » (désigner) le microprocesseur qui équipe la carte graphique, parce que le concept est similaire : un circuit fortement « intégré » (au sens anglais du terme : nombreux composants réunis pour former une seule unité) servant à remplir toute une série de fonctions. Cependant, le chipset graphique « n’est pas le même que » (ne doit pas être confondu avec) le chipset système ou chipset de la carte-mère.

« Les chipsets ont traditionnellement été scindés en deux puces physiques » (il y a un certain temps que les chipsets se composent de deux puces), appelées northbridge (pont nord) et southbridge (pont sud). Toutes les cartes-mères « n’utilisent pas cet arrangement » ne sont pas conçues sur ce modèle en 2 parties : N/S. Certains chipsets regroupent les deux en une seule puce.

Le pont nord « est ainsi appelé » est désigné de la sorte parce qu’il se situe physiquement entre le processeur et la mémoire  du côté supérieur de (vers le haut de) la carte-mère. Il prend soin des transferts de données entre le processeur et la mémoire « sur » (via) le FSB.  Il « parle » (communique) aussi directement avec le connecteur PCI-Express (ou le connecteur AGP dans les systèmes plus anciens), qui est spécialement conçu pour des échanges rapides avec la carte graphique. Le pont sud est en principe situé près des connecteurs d’extension de la carte-mère, et s’occupe de / prend en charge toutes les « capacités » (fonctions) d’entrée/sortie du système, telles que la gestion des disques durs et des disques optiques, ainsi que celle des ports externes.

Les ports sont des connecteurs situés à l’arrière de l’ordinateur, où l’on branche la souris, le clavier, et les périphériques externes tels que (comme les) imprimantes, scanners ou disques durs externes.
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